
Églises Évangéliques Mennonites de France 
Personne ne peut poser un autre fondement que celui qui a été posé, 

savoir Jésus-Christ. (La Bible) 

 
 

Appel à la prière pour le Burkina Faso n° 3 
aux responsables et correspondants 

 des Églises Évangéliques Mennonites de France 
 
 
Bien chers frères et sœurs en Christ, 
 
 
Jean-Paul et moi, nous voudrions vous encourager à continuer d'intercéder pour le Burkina Faso, 
pour ses peuples et pour nos Eglises sœurs.  
 
Dans nos lettres précédentes, nous vous avons demandé de prier pour que les terroristes 
prennent conscience de leur mauvais comportement et le cessent. Mais Dieu se plait à utiliser 
l'homme dans la réalisation de ses projets : par quel moyen humain les terroristes pourraient-ils 
tout à coup réaliser cela sinon par le moyen de témoins de l'Evangile ? Qui seront ceux qui 
s'aventureront chez eux ? Or, nous prions pour que Dieu libère leurs otages1, mais Il ne le fait 
pas ! Leur rôle serait-il d'être ces témoins-là et, le nôtre, de prier pour eux qu'ils puissent être ces 
témoins afin que ces cœurs durs puissent changer ?  
 
En outre, après notre départ le 23 février, le Pasteur Siaka TRAORE nous a informé que le 27 
février les pasteurs des Eglises Evangéliques de la ville de Bobo-Dioulasso étaient invités à une 
rencontre avec le Chef d’Etat Major des Armées du Burkina Faso, le Colonel-Major Moïse 
MINOUNGOU. Le Chef d’Etat Major des Armées est venu avec toute la hiérarchie militaire. Après 
les mots d'accueil, nous donnâmes la parole à nos visiteurs et le Chef d’Etat major des Armées 
nous remercia, puis fit la présentation de la délégation qui l’accompagnait. Ensuite il déclara qu'en 
venant aujourd’hui, c’est pour nous demander de prier pour la paix : « Nous sommes dans une 
guerre non conventionnelle, malgré tout nous devons réussir, si le Tout-Puissant ne combat pas 
pour nous, nous combattrons en vain. Nous ne pouvons pas remporter ce combat par les armes, 
mais par la prière. Nous sommes venus demander vos prières pour les forces armées, mais 
surtout pour nos frères d’en face afin que Dieu change leurs cœurs. Ceux qui nous combattent 
sont de jeunes Burkinabé et ceux que nous envoyons les combattre sont également de jeunes 
Burkinabé, cette guerre est une perte pour le Burkina car ce sont des forces vives que le pays 
est en train de perdre. »  
 
Ces militaires mettent leur confiance en Dieu plutôt que dans les armes ! 
 
 
Maintenant, nous vous invitons à garder le Burkina Faso dans vos sujets de prières : 
 

– que chaque nouvelle semaine soit paisible pour la population, notamment en cette 
période de Pâques, 

– que les terroristes prennent conscience de leur mauvais comportement et le cessent, 

– que leurs otages trouvent la force et les mots justes pour témoigner de l'Evangile, 

 
1 Le Dr Elliot est un médecin missionnaire qui avait ouvert et géré un hôpital au nord du pays pendant 
plus de 40 ans et qui a été enlevé à l'âge de 82 ans il y a 4 ans avec sa femme. Sa femme a été libérée, 
mais on n'a pas de nouvelles de lui. On pense qu'il a été enlevé pour soigner des blessés car 
l'enlèvement a eu lieu la nuit qui a suivi une attaque. Il y a aussi des pasteurs Burkinabé et une suisse 
de Tombouctou qui sont otages. 



 

– que les forces armées du pays gardent leur confiance en Dieu et restent intègres 

– que la qualité du dialogue entre évangéliques, catholiques, musulmans et coutumiers ne 
soit pas brisée par cette violence aveugle, et qu’au contraire, elle leur permette de 
triompher de cette dernière. Ce dialogue, dépassant les différences bien réelles, est 
marqué de respect et de confiance mutuels. 

 
Et en plus de cette violence, le pays est 
maintenant touché par la pandémie du 
Coronavirus : Le 8 avril, la situation est la 
suivante (voir le communiqué ci-joint). Siaka 
nous informe que : « Les cas se trouvent dans 
une dizaine de villes qui sont mises en 
quarantaine, et on ne peut ni entrer ni sortir de 
Bobo par exemple. Mais le visiteur qui voyage 
sans visa ni autorisation et même pas 
d’invitation, s’invite un peu partout et fait sa loi. 
Nous ne nous réunissons pas les dimanches, 
certains membres commencent à en souffrir.  

 
La photo ci-dessus est celle de notre culte du dimanche 29 mars 2020. D’une façon générale, on 
a l’impression que la société se porte mal, et si ça dure, ce sera dur… Que Dieu ait pitié de 
nous ! »  
 
Nous vous invitons à ajouter ce sujet de prière aux précédents : 
 

– que Dieu préserve ce pays, déjà si touché par la violence, de la pandémie 

 
Merci de votre soutien, et que la grâce de notre Seigneur Jésus-Christ soit avec nous tous. 

 
Le 10 avril 2020 

 
 
 
 

Didier BELLEFLEUR     Jean-Paul PELSY 


